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Inventer ensemble l’avenir 
 
Quand les femmes et les hommes qui lancent des actions solidaires sur le terrain se 

rencontrent, un avenir meilleur semble à nouveau possible. Pendant cinq jours à la Cité 

Saint-Pierre de Lourdes, fin août 2006, le Forum de la solidarité, animé par le département 

« Recherche-Action », a été un tourbillon de paroles, de talents et d’idées nouvelles. 

 

Jean-François Courtille 
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« Partager nos savoirs pour agir autrement » 
 
Participer aux Ateliers Coopératifs de Recherche-Action (ACORA) change les relations humaines. 

Témoignage de Catherine Gasser, membre de l’ACORA de Roussillon (Vienne). 

 

 
 

Quelle a été votre démarche jusqu’à 

présent ? 
Le point de départ a été une réflexion sur la 

répétition des aides et le sentiment de perte de 

la dignité des personnes. Des réunions 

mensuelles avec les partenaires associatifs et 

institutionnels ont permis de mieux se 

comprendre. Il a ensuite été décidé de donner 

la parole aux habitants. Pendant deux mois 

nous avons préparé des saynettes de théâtre 

forum basées sur nos expériences. La première 

représentation à Salaise-sur Sanne a rassemblé 

plus de 300 personnes, professionnels, 

partenaires, habitants et élus. Trois groupes se 

sont depuis formés et se sont retrouvés pour 

réfléchir sur les thèmes prioritaires dégagés 

lors de cette soirée : l’aide alimentaire, les 

relations avec le Conseil Général et celles avec 

la CAF et la CPAM. De nombreuses réunions 

ont permis un véritable échange de 

connaissances et d’informations sur le 

fonctionnement des partenaires et le ressenti 

des personnes.  

Qu’est-ce que cette expérience a 

changé pour vous?  

Personnellement j’ai « évacué mon vécu ». 

Comme beaucoup d’entre nous je gardais tout 

pour moi. Maintenant nous parlons quand nous 

ne sommes pas d’accord. Mais notre 

motivation au départ était de faire changer les 

choses pour que les personnes ne vivent plus 

ces situations. Nous n’avons pas changé le 

monde mais nous avons eu quelques réussites. 

Par exemple, l’aide à l’enfance, suite à nos 

échanges avec le conseil général,  est devenue 

« l’aide à la famille ». C’était très enrichissant 

car nous avons appris des choses des 

partenaires et vice et versa. Des liens se sont 

créés.  

Qu’attendez-vous de cette semaine ? 
Un partage de nos savoirs pour travailler 

autrement et être encore plus dans l’action. 

Nous serons riches des expériences et des idées 

des autres. 

Qu’est-ce qui vous a le plus marqué lors de 

cette semaine ?  
C’est le mélange des pays, des gens. C’est très 

chaleureux, on sent l’amitié et l’amour. Ça 

donne de l’enthousiasme !  

 

Propos recueillis par Judith Marie 
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Les ateliers de l’imagination 

 
Florilège des constats et des réflexions issus  des ateliers au cours du Forum de la solidarité. 

 
Méfiance ou confiance. « Je nomme les 

préjugés pour mieux les combattre ». Avoir le 

courage d’aller vers l’autre, même s’il est 

différent. Agir ensemble. « Nous avons 

parfois le sentiment de ramer à contre-courant 

de la société ». Le fait de mettre nos talents en 

commun et de prendre conscience de notre 

force collective peut nous permettre d’avancer 

ensemble. Pouvoirs. « Dans mon action auprès 

des étrangers demandeurs d’asile, un rejet sans 

motif ne m’a pas permis de contester la 

décision ». Il est important de rassembler tous 

les acteurs qui ont un bout de pouvoir pour 

décider ensemble. Relation-solitude. Le mot-

clé est le respect dans notre relation avec les 

autres. Identifions les lieux où les personnes 

vivent cet isolement : foyers, hôtels, monde de 

la rue. Nationalité étrangère, âge, maladie. 

Talents. « Nous avons besoin d’être avec tous 

nos talents ». Comment faire pour cultiver et 

essaimer nos talents ? Le monde a besoin des 

talents de chaque personne. Alors, nous 

essayons de créer une expression artistique. 

Chômage. Avec notre groupe, nous luttons 

pour que le minibus obtenu pour six mois 

continue à circuler. Ainsi, nous aurons la 

possibilité d’aller travailler même dans un 

endroit éloigné. Quel avenir ? Si nous 

réunissons toutes nos énergies, nos songes ne 

resteront pas des rêves mais deviendront 

réalité. 

 

 
 

Partager les savoirs 
 
Depuis un an, 14 groupes de personnes 

accompagnées par le Secours Catholique, dans 

toute la France, ont mené une démarche de 

recherche-action. Ils ont réfléchi aux 

difficultés qu’ils rencontrent pour mieux les 

comprendre et agir avec efficacité. Ces 14 

groupes se rencontraient pour la première fois 

à l’occasion du Forum solidarité à la Cité 

Saint-Pierre de Lourdes. Il fallait prendre le 

temps de se découvrir, de se connaître, dans la 

convivialité, pour trouver la confiance, 

partager les expériences et aller plus loin 

ensemble. Chacun des groupes a présenté ses 

membres, ses préoccupations – la santé, les 

différences culturelles, l’aide alimentaire – son 

cheminement, les actions déjà menées, mais 

aussi ses difficultés. De ces présentations se 

sont dégagées des idées fortes, communes aux 

14 groupes . Thèmes retenus : quel avenir ? 

Agir ensemble. Les pouvoirs. Relation-

solitude. Les talents. Le chômage. Méfiance-

confiance. Approfondis en atelier, ces thèmes 

ont abouti à une réflexion commune présentée 

sous la forme d’une production artistique.
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Rompre son isolement et agir avec les autres 

 
Annette Lapierre, membre de l’ACORA de l’Oise, animait l’atelier consacré au thème du 

chômage lors du Forum de la Solidarité. 
  

 
 

Le chômage a été choisi comme thème de 

réflexion par les dix personnes de mon atelier. 

Originaires du Var, de la Vienne, de l’Isère, de 

l’Oise, de l’Eure-et-Loire ou des Charentes-

Marîtimes, toutes ces personnes ont expliqué 

qu’elles se sentaient concernées par ce 

problème. Un des membres du groupe est au 

chômage depuis huit ans. Les autres ont pour 

la plupart vécu le chômage, ou l’un de leurs 

proches est aujourd’hui sans emploi. Nous 

avons réfléchi d’abord sur les causes du 

chômage. Ce qui est lié aux personnes elles-

mêmes. Et ce qui dépend d’éléments 

extérieurs. Nous avons cherché de quelle 

manière il est possible de lutter contre le 

chômage.  

En premier lieu, s’appuyer sur nos 

valeurs. Nous avons illustré cela par le dessin 

d’un arbre aux profondes racines. Ensuite, 

rompre son isolement et agir avec d’autres 

personnes, au chômage ou non. Enfin, 

solliciter les représentants des entreprises, les 

élus, et chercher avec eux des solutions 

concrètes. L’atelier a permis à chaque 

personne de s’exprimer. Tout le monde a pris 

conscience qu’il est important de ne pas rester 

seul avec son problème.  

J’ai été frappée par la richesse de la spiritualité 

vécue par les personnes de l’atelier.  
Cela les aide à garder l’espoir dans les 

épreuves qu’elles rencontrent.  

 

Propos recueillis par  

Jean-François Courtille

 

 « Imaginons et inventons tous ensemble » 
 

Pour Bernard Thibaud, le réseau de solidarité des ACORA est appelé à se développer à 
travers la France, pour construire ensemble les solutions d’avenir. 

 

Dans notre atelier, où chacun s’exprimait sur le 
pouvoir à partir d’objets ou d’images, Sophie, 
la fille d’Alexandra, avait choisi de dessiner. 
J’ai décidé, tout en écoutant les 14 autres 
personnes du groupe, de la considérer comme 
une quinzième « ACORISTE ». Et j’ai essayé 
de comprendre son travail de création. 
« Qu’est-ce que tu as dessiné ? » - « C’est un 
escargot ». Sophie adressait un message par 
ce dessin. L’escargot est tout petit, il avance 
doucement mais sûrement. Le pouvoir doit 
savoir régler son pas sur le plus petit, le plus 
faible, le plus lent. C’est la seule condition pour 
ne laisser personne de côté. L’escargot est fort 
aussi : il porte toute sa maison avec lui, tous 
ses talents, toutes ses richesses, au fond de 
sa coquille. Voilà une de mes découvertes sur 
le pouvoir, après cet atelier : il nous faut  

retrouver en nous le regard de l’enfant, sa 
confiance, mais surtout son imagination. Cette 
recherche action coopérative et créative est 
une démarche que nous imaginons et 
inventons tous ensemble. Et cela, pour que 
cette conviction se traduise en réalité concrète 
sur le terrain. Nous sommes une douzaine 
d’ACORA et une centaine de personnes dans 
ce réseau aujourd’hui. En France, près de 
4000 équipes du Secours Catholique 
rencontrent des centaines de milliers de 
personnes. Osons associer les personnes que 
nous rencontrons dans l’analyse des causes 
de la pauvreté, et dans la recherche de 
solutions ensemble !  

Bernard Thibaud 

 

Un grand merci à Hélène Versavel pour ses photos. 
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